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Centaurea Claryi Debeaux. — Dava-el-Maghzen. 

Veronica triphyllos L. — Soungueur. 

Echium marocanum John Bail. — Goudjila. 

Corbularia monophylla Durieu. — Ras Chemack. 

Thelysia alata Salisb. var. parviflora. — Bogliar. 

NOTES SUR QUELQUES BUPLÈVRES DE L’HERBIER DE LINNÉ. 

par H John Itltl4l ET. 

Nous avons eu récemment la bonne fortune, grâce à l’extrême 
obligeance de M. Daydon Jackson, le savant et aimable secrétaire 
de la Société Linnéenne, de parcourir, à Londres, les Buplèvres de 
l’herbier de Linné. Cet examen nous permet de compléter, sur 
quelques points, les données de notre Monographie des Buplèvres 
■des Alpes maritimes, en ce qui concerne les B. petrœum, B. an- 
gulosum, B. Odontites et B. semicompositum. 

1. Bupleurum petræum Linu. Sp. pl. éd. 1, p. 236 (1753); 

Briq. I. c. p. 70. — Nous croyons avoir démontré dans notre 
Monographie, d’après le texte du Species, que le B. petrœum L. 
est bien synonyme du B. graminifolium Vahl et non pas du 
B. stellatum L., comme on l’a cru longtemps. L’herbier de Linné 
■confirme cette interprétation d’une façon complète : la plante 
qu’il contient est bien le B. gramini folium, soit le B. petrœum 
de notre Monographie. 

2. B. angulosura Linn. Sp. pl. éd. 1, p. 237 (1753). — Cette 
espèce linnéenne est un mélange de deux plantes très différentes. 
Le type, auquel à la suite de Godron nous avons conservé le nom 
de B. angulosum , est une espèce spéciale aux Pyrénées ( « Habi¬ 
tat in Pyrenæis », Linn., L c.),caractérisée par ses bractéoles de 
l’ombellule non soudées dans leur partie inférieure, mais à nerva¬ 
tion foliaire réticulée-veinée, et voisine, par conséquent, du 
B. stellatum. La variété [3 indiquée : « in Vallesiœ alpibus » a 
été identifiée par Haller et Gaudin avec le B. graminifolium \ahl 
{B. petrœum L.), tandis que Godron et nous-même, avec quelque 
doute, y avons vu une forme du B. ranunculoides, attendu que le 
B. petrœum manque en Suisse. 
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L’herbier de Linné confirme cetle seconde interprétation. La 
var. a. à feuilles « lanceolata , nec nervoso-slriata » manque à la 
collection; mais la var. (3. est représentée par un bon échantillon 
identique avec le B. ranunculoides a. Burserianum Briq., I. c., 
p. 81 (B. Burserianum Willd., B. ranunculoides b. angulosum 
Schleich., B. ranunculoides y. latifolium Gaud.). On ajoutera donc 
à la nomenclature que nous avons donnée le synonyme suivant : 
B. angulosum (3. Linn. Sp.pl. éd. 1, p. 237 (1753) excl. var. a! 

3. B. Odontites Linn. Sp. pl. , éd. 1, p. 237 (1753). — Nous 

avons résumé (l. c., p. 120 et 121) les longues discussions 
auxquelles cette espèce a donné lieu, en disant que, dans sa des¬ 
cription et ses synonymes, Linné avait confondu les B. opacum 
Lange et B. aristatum Bartl. (réunis dans notre Monographie, à 
titre de variétés, sous la dénomination plus ancienne de B. diva- 
ricatum Lamk), ainsi que le B. Fontanesii Guss. d’Orient. 
L’herbier de Linné ne renferme que le B. divaricatum [3. arista¬ 
tum et n’illustre donc qu’une partie des formes englobées dans la 
diagnose de cet auteur et sa synonymie. 


4. B. semicompositum Linn. Amœn. acad. III, p. 405 (ann. 
1753). — Nous avons identifié (/. c., p. 114 et 115) ce Buplèvre 
avec le B. glaucum Rob. et Cast. La diagnose sommaire de Linné 
s’applique facilement seulement à ce type, qui est assez répandu 
dans la région méditerranéenne et que Linné a certainement dû 
connaître. Quelques-uns de nos prédécesseurs avaient essayé d’éta¬ 
blir une différence entre le B. semicompositum et le B. glaucum 
d’après l’apparence denticulée des pièces de l’involucre, diffé¬ 
rence entièrement illusoire. Mais aucun d’eux, jusqu'à M. Legrand, 
n’avait eu 1 idée d’identifier le B . semicompositum avec une forme 
du groupe Odontites. C’est qu’en effet Linné, qui insiste sur la 
forme particulière des bractéoles glumacées de son B. Odontites, 
n aurait pas manqué de mentionner ce caractère chez le B. semi¬ 


compositum, si cette espèce l’avait présenté. Or la diagnose, et 
nous avons insisté sur ce point, est muette à ce sujet. 

Malgré l’invraisemblance de son interprétation, notre honoré 
confrère a maintenu récemment sa manière de voir (Le Monde 


des plantes , p. 91 et 92, mars 1898), condamnant naturellement 
la nôtre, et ajoutant que « M. Briquet aurait apporté quelque 
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lumière, s’il avait bien voulu faire connaître les plantes qui, dans 

l’herb. DG., représentent ces deux prétendues espèces, semicom¬ 
positum et glaucum ». 

Nous regrettons, en ce qui concerne ce dernier point, qui* 
M. Legrand n’ait pas pris la peine de lire 1’ « Observation 1 » dont 
nous avons fait suivre la description du B. semicotnposilum. Il y 
aurait trouvé le renseignement désiré : « Lorsqu’on parcourt les 
grandes collections (herb. DC., herb. Delessert), on voit que de 
tout temps, le nom de B. semicomposilum a été appliqué à des 
échantillons cultivés à feuilles élargies. » Nous ne pouvions pas 
développer la description des types glaucum et semicomposilum 
de l’herbier du Prodromus plus que cela; car, à part la taille 
des échantillons et la largeur des feuilles, ces types ne présentent 
entre eux aucune différence. 

Quant au premier point, nous pouvons maintenant clore la dis¬ 
cussion en fournissant à notre honoré confrère un argument sans 
réplique, tiré des types de Linné lui-même. 

l*ar exception, l’herbier de Linné contient deux feuilles de 
B. semicomposilum. — La première porte un petit échantillon 
qui représente exactement le B. glaucum Rob. etCast. ! La feuille 
porte ces mots écrits à l’encre « semicompositum » « H. U. », 
c’est-à-dire Hortus Upsaliensis. — La seconde feuille porte deux 
grands échantillons qui représentent non moins exactement le 
B. glaucum Rob. et Cash, tel qu’il devient après quelque temps 
de culture (port plus élevé et feuilles un peu plus larges)! C’est 
l’état auquel De Candolle réservait le nom de B. semicompositum 
par opposition aux petits exemplaires qu’il appelait exclusivement 
P- glaucum. Sur une étiquette, Linné a écrit: « 10-Bupleurum- 
semicornp. » 

La synonymie B. semicompositum L. = B. glaucum Rob. et 
Cast. nous paraît donc maintenant définitivement établie. 




